
LE TERRIBLE SÉISME 
DU BÉLOUCHISTAR 

Parmi les 30.000 victime* 
figurent de nombreux Anglais 

Le tremblement de terre de Quetta 
a fait un min imum de 30000 victimes, 
parmi lesquelles un grand nombre de 
personnes at tachées au service des auto-
rites militaires britanniques. 

M. Roys. du service météorologique, et 
ses trois enfants sont morts. Lobserva-
toire de Bombay a enregistré, hier, deux 
secousses dont l'épicentre se trouverait 
à environ 1 600 kilomètres. 

Soulagement immédiat 
souffre de l'estomac 

O s * un fait bien co 
ptr l«s plantes qu'il ta­
ies trouble* du sans 
digestion*- C'est donc en prenant des tisanes que 
TOUS chasserez von brûlures d estomac et les 
oppressions qui vous rendent chaque repas ai 

Mais les tisanes que- TOUS préparts chea TOUS 
sont tout a fart insuffisantes. Employé* à leur place 
quelque chose de plus radical, de plus efficace, 
remplacez les par un extrait concentré contenant 
les principes actifs d'une irsnde variété de plantes. 

An repas, une cuillers* de Tisane Concentra* 
des Shakers, extrait concentre liquide, d'un août 
•areable. mêlée a votre boisson, eau ou Tin, TOUS 
asaurcrm uns digestion facile «1 un soulagement 
immédiat 

La Tisane Concentrée des Shakers est le trai­
tement le pins rapide et 1* pins efficace contra 
tous 1rs maux d estomac. EU* aids le suc gas­
trique a digérer les aliments. Ella stimule aussi 
ies fonctions de l'intestin qui est nettoyé, désin­
fecté : aussi est-elle un laxatif idéal pour la 
femme si sujette à la constipation. 

Essayez des autourd'hui ce remède simple, ra­
dical, et TOUS verrez disparaître cette peur des 
maux d'estomac qui TOUS empêche de manger 
normalement. 

Ne cedex plus à ces spprébcnstotrs. manges de 
bon appétit et tout TOUS profitera. Demandez 
dans toutes l«s pharmacies la TISANE CONCEN­
TREE DES SHAKERS : UIJ0 le grand fl cou. 
'ï.a dos* étant faible, le coût est negligeableJ 
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LA TUERIE NOCTURNE 
DE LA GARE DE DIJON 

Un des surveillants blessés 
est mort hier matin 

M. Eugène Maignot qui, l'autre nuit , 
ainsi que nous l'avons relaté d a n s nos 
dernières édit ions d'hier, avait été blessé 
au poumon avec deux autres agent s du 
service de ronde, MM. Louis Berl in et 
Charles Cirenot, lequel f.-t tue en pour­
suivant un malfaiteur dont ils voulaient 
établir l'identité, e s t decéde hier mat in 
à S heures, à l'hôpital, des sui tes de I 
ses blessures. 

Toutes les gendarmeries et les gares 
ont été alertées pour retrouver le mal­
faiteur qui a pris la fuite à la faveur de 
la nuit . 

On suppose que ce malfaiteurs faisait 
partie d'une bande que les agent s de 
la compagnie surveil laient depuis long­
temps pour vols à la tire. Deux d'entre 
eux nommes Pedrozo et Sabatier avaient 
déjà ete arrêtes il y a quelques mois . 

L'enquête a établi que le livret pré­
senté aux agents par le meurtrier au 
nom de Louis Corton, né le 2 juillet 1910 
à Marseille, a ete vole d.°.ns ce l te ville 
le 28 mai. 

Redoutez les Punaises 

300 MAISONS DÉTRUITES 
PAR LE FEU EN TURQUIE 

Un grave incendie a éclaté dans la 
localité d e T c h a n t a . près de SUivrie, en 
Turquie d'Europe. Des secours o n t été 
d e m a n d é s à Stamboul . Deux détache­
ments de pompiers sont partis en bateau 
e t un autre par train spécial. 

Le s inistre prenant des proportions 
a larmantes , de nouveaux secours ont été 
demandés d'urgence. Ceux-ci sont partis 
auss i tôt sous la direction du comman­
d a n t des pompiers de Stamboul. Jusqu'à 
présent, on compte 300 maisons dé­
truites. Les détai ls manquent. 

Redoutables a g e n t s propagateurs de 
maladies infectieuses, ces insectes im­
mondes peuvent être désormais faci­
lement anéant i s grâce au Rozol. Un 
seul badigeonnage suffit . 6 fr. 95 le 
flacon. Toutes Pharmacies , Drogueries 
et Marchands de couleurs, etc. 
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UN NAZI CONDAMNÉ A MORT 
EN AUTRICHE 

La cour d'assises de Salsburg a con­
d a m n é à mort le nazi Anton Pesacber, 
inculpé d'introduction frauduleuse en 
Autriche d'armes et de muni t ions bava­
roises. 

A C A D É M I E DE C O U P E 47*99 
M ~ DUNKEL » J O !.. 66 r H Kolb Lille 
Lens, 19 PL J. Jaurès ; Bruay, 39 b. rue 
la Gare Ses Cou' i Coupe oouluro Mode 

LE PREMIER SAUT DANS LA MER 
EN PARACHUTE 

L'agence Tass annonce que le para­
chut is te Alexandrov a effectué, à Sou-
khoum le premier saut e n parachute 
dans la mer. 

Alexandrov sauta d'un avion d'une 
hauteur de 2.500 mètres, à 6 ou 7 km. 
de la côte, et ouvrit son parachute à 
une hauteur de 1.350 mètres. 20 mètres 
au-dessus de l'eau, il se sépara de son 
parachute, et plongea dans la mer. 

Les enfants amaigris ont 
besoin d'Huile de Foie de 
Morne en tontes saisons 

Mamans 1 si votre enfant est anémi­
que, maigrichon, s'il n'a pas d'appétit 
ou s'il e s t en retard pour ses études, 
donnez-lui des Past i l les J E S S E L à base 
d'Huile de Foie de Morue pendant un 
mois , et vous verres avec plaisir son ap­
pétit augmenter de jour en jour, ses for­
ces renaître et s e s couleurs revenir. 

Les Past i l les J E S S E L sont vendues 
dans toutes les pharmacies, à frs 12,75 
la botte. Comme e l les sont recouvertes 
d'une couche de sucre, l es enfants les 
prennent faci lement ea été comme e n 
hiver. 

Vous obtiendrez, avec l e s Past i l l es 
J E S S E L , tous les excel lents résultats de 
l'Huile de Foie de Morue la plus pure, 
sous une forme agréable pour tous. Une 
femme âgée a gagné 8 kilos en 5 semai-
nés. Demandez un échanti l lon gratuit au 
Laboratoire J E S S E L , i l , boulevard 
Haussman, Paria. 
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VOYAGESdePENTECOTE 
EN AUTOCAR 

A R D E N N E S , s jours 
BRUXELLES ET LITTORAL, 

s Jour» 
ROUEN OEAUVILLE • Ll-

SIEUX, I jours 
HOLLANDE, 2 Jours 
LUXEMSOURO, 3 Jours 
MONT SI-MICHEL, s jours... 
NORMANDIE, « Jours 
VOSGES. 7 Jours H o i r . 
PYRENEES, Il jours l i s e «r. 
COTE D AZUR, u Jours i.ieo tr. 
Tous frais compris de Lille à Lille 
Pour tous rense ignements et pro­
g r a m m e s détail lés, s'adresser au 

T O U R I S M E F R A N Ç A I S 
3, rue FaKHierbe, L ILLE tél. 841.0S 

m fr. 

MM fr . 

LES INONDATIONS 
AUX ETATS-UNIS 

Une dépêche de Denver (Colorado) 
annonce que les inondat ions qui se sont 
produites d a n s la région de l'Est o n t SUD-
mergé des vi l lages de l'Etat de Nebraska 
et e n ont isolé d'autres. On annonce 
que six personnes ont été noyées à Mac 
Cook (Nebraska) et trois autres dans 
l'Etat de Kansas . e n plus de 22 morts 
déjà identif iés d a n s le Colorado et le 
Yoming. Des mill iers de bestiaux ont 
été noyés. 

Les dégâts , d a n s plusieurs Etats , s'élè­
vent à plusieurs mi l l ions de dollars. 

Changement de Lune 
On dit que les Vers travail lent da­

vantage les en fant s au c h a n g e m e n t de 
lune. Aussi , prenez garde : contre les 
Vers et les mala ises qu'ils causent 
toux rauque. cauchemars , const ipat ion, 
m a n q u e d'appétit agissez aujourd'hui 
m ê m e ! Fai tes prendre à votre enfant 
la fameuse cure d u bon Vermifuge 
Lune. La cure complète du véritable 
Vermifuge Lune coûte 6 francs chez 
votre pharmacien . 90Ô1 

eut leâ cheveux. Seca 

M. DOUMERGUE A PARIS 
M. Doumergue, venant de Tourne-

feuille, es t arrivé hier mat in , à Paris. 

HORIZONTALEMENT. — 1. Habitant 
d'une ville de notre région. — 2. far la 
parole. — 3. Qarder par devers sol. Note 
de musique. — 4. Eclos. Qui appartiennent 
à la mer (féminin) . — 5. Exercice d'a­
dresse. Initiales de deux points cardinaux. 
— 6. Plante dont l'âne est friand. — 7. 
Conspue. Couture des lèvres d'une plaie. 
— 8. Para. Adam et Eve devaient l'être. — 
9. Tombera de blanc» flocons. Petit mot 
qui unit. — 10. Ventilent. 

VERTICALEMENT. — I. Concombres 
qui servent de symbole à la niaiserie. — 
II. Mesurée. Le sanglier en a une. — III. 
San» éclat. Solitaire dont on se débarrasse 
difficilement. — IV, Pâlir très fort. Ce 
qu'une femme a tendance à laisser Igno­
rer. — V. Quadrupèdes trop amis des pou­
les. Pin d'Infinitif. — VI. Chef arabe. Ré­
cipient en cuir. — VII. Classent. Plusieurs 
mois. — VIII. Pin du matin. Tête de Noe-
mle. Chiffre. — IX. Auxiliaire. Cause d'I­
nondation — X. Orient. Cita en justice. 

SOLUTION DU PROBLEME N° 12 

R 0 B I N 8 0 N LACTELLA. 
roche, face au Vélodrome. 

ILS ÉTAIENT DEUX 
QUI VOULAIENT SE BATTRE... 

On avait annonce qu'hier mat in , au 
parc des Princes. MM. -Roland Coty et 
le baron des Hautchamps devaient se 
battre en duel. 

Les témoins const i tués étaient : pour 
M Roland Coty, M. Michez Grand-
t i iamps et M. Cawels et pour le baron 

*ies Hautchamps, M. André Dartevel et 
•îê l ieutenant Oarches . 

Au domici le de M. Roland Coty. à 
% h. 30. on déclarait que la rencontre 
r. aurait pas lieu et qu'il ne serait pas 
rédige de proces-verbal. 

Sweepstake du Grand Prix de Paris 
Avec 3 franc*. 6 chances de saisir 

la fortune 
Et non pas avec une seule chance , 

m a i s avec six chances ! En effet l es 
Pâtes La Lune vous offrent pour 3 frs 
et un paquet vide de 1 une de ses déli­
c ieuses spécial ités si appréciées des 
gourmets < Petits Génois , Pâtes de Sa­
voie. Petites Savoyardes, Milanaises . 
Préférées. Canneloni aux oeufs) , u n e 
participation de 1 100» sur 6 billets dif­
férents du Sweepstake d u Grand Prix 
de Paris. Plus vous aurez de participa­
tions, plus vous aurez de chances de 
gagner : pour 6 francs 12 chances , pour 
9 francs. 18 chances , e t c . . Mangez donc 
des savoureuses Pâtes La Lune Bozon-
Verduraz. 

CONDAMNATION D'UN PÈRE 
CRIMINEL A BEAUVAIS 

Le tribunal correctionnel de Beauvais 
A inflige cinq ans de prison a Henri 
Blanchet . âgé de 22 ans . demeurant au 
Vaumain, qui avait exercé des sévices 
tel lement grave sur son bébé. i.ge de 
six mois , que le pauvre petit en mourut. 

TROIS ENFANTS TUÉS 
UN AUTRE BLESSÉ 

PAR LA FOUDRE EN ALSACE 
Au cours d'un violent orage qui s'est 

abattu sur la région d e Sarrelouis. la 
foudre est tombée près d u vi l lage de 
Linbach. sur un arbre sous lequel s'é­
taient refuges quatre enfants . Trois 
d'entre e u x : Paulus . 11 a n s ; Pierre 
Koch, 10 a n s et Weyel, 9 ans , o n t été 
tués sur le coup. Le quatr ième enfant a 
été grièvement brûlé aux jambes . 

MENAGERES, la BIERE est CHERE 
Faites une excel lente boisson avec 

LA PETITE B R A S S E R I E 
Prix de revient : 0,20 le litre 

Doses i pour 35 lit. 3.50. pour 18 lit. 1.80 
Dépôt : 55. Rue d Emmerin à , ILLE 
Dépositaires sont demandés partout 

LE RAPPORT DE LA COMMISSION 
STAVISKY 

M. G u e m u t , président de la Commis­
sion d'enquête pour les affaires Sta-
vusky. s est informe, hier matin, auprès 
de M. Ernest Lafont. rapporteur général 
de cet te Commiss ion, devenu ministre 
de la Santé Publique, des condit ions 
d a n s lesquelles son rapport pourrait 
être achevé . M. Ernest Lafont a refuse 
l'offre que M. Guernut lui a fai te de 
lui dés igner éventuel lement un succès 
seur. 

M. G u e r n u t a déclaré, à l'issue de son 
entret ien avec le ministre de la Santé 
Publique, que celui-ci avait pris l'enga­
g e m e n t vis-à-vis de lui de déposer, mal­
gré ses charges nouvelles , ses conclu­
s ions d a n s la quinzaine prochaine. 
Su-.Ms-. n o se eh,reé. nyuiSon s dapo m 

LE CONGRÈS NATIONAL 
DES MUTILÉS ET INVALIDES 

DU TRAVAIL 
Ainsi que nous l 'avons annocé, le qua­

torzième Congrès de la Fédération Na­
tionale d e s Muti lés et Inval ides du Tra­
vail, dont le s iège social est à Saint-
Etienne, va se tenir du 9 au 16 juin pro­
chain , à la Sal le Fabert. place de la Pré­
fecture, à Metz. 

Ces ass ises revêtiront une très grande 
importance e n raison d u nombre de dé­
légués qui y représenteront les 86 grou­
pement s départementaux , l es 1.400 sec­
t ions locales et les 130.000 adhérents que 
compte la Fédération, ainsi que des 
nombreuses personnal i tés qui y ass is te­
ront, parlementaires , représentants des 
organisat ions ouvrières, des Asociat ions 
de vict imes de la guerre et Associat ions 
diverses, des représentants des Fédéra­
t ions é trangères , e t c . . 

Au cours du Congrès seront traitées 
les quest ions concernant les accidents 
du travail , l es Asusrances Sociales , les 
lois d'assistance, etc. 

Le Jeudi 13 ju in aura lieu au Salon de 
Guise, à l'Hôtel de Ville de Metz, la 
Conférence Juridique Nat ionale organi­
sée par la Fédérat ion et à laquelle pren­
dront part p lus de soxante avocats ve­
nus de tous les points du pays, ainsi que 
M» Blum, avocat au Luxembourg et vice-
président de la Chambre des Députes de 
c e pays-

La conférence sera présidée par 
M. Sumien , directeur honoraire au Mi' 
nistère du Travail, professeur à l'Ecole 
de s Sc iences Polit iques, à Paris . 

Ces importantes ass ises . intéressent 
donc au plus haut point le monde du 
travail et tous ceux qui s'intéressent 
sous quelque forme que c e soit , aux ques­
t ions sociales. 
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la garantie de la commune d'Auby, pour 
un emprunt de 56.60 francs et sur le 
projet de prorogation de garant ie de l a 
ville de Caudry pour un emprunt con­
tracté par l'Office municipal d'H. B. M. 
de la dite ville. 

L'assemblée a procédé éga lement à 
l 'examen des comptes administratif et 
de gest ion et du budget supplémentaire 
des offices munic ipaux d H. B . M. de 
Lille et de Valenciennes. 

Elle a pris un certain nombre de déci­
s ions en ce qui touche les demandes 
tendant à obtenir le certificat de salu­
brité définitif e t sur celles présentées 
pour obtenir l 'autorisation de louer des 
maisons construites sous l'empire de la 
législation sur les habitat ions à bon 
marché. 

Enfin, le Comité a été appelé à sta­
tuer sur des locat ions faites e n viola­
tion de la loi Loucheur. 

LA SOURCE 
DE BIEN DES DÉSAGRÉMENTS 
Constipation, insomnie , perte d'ap­

pétit , mauvaise humeur, etc . Tout cela 
provient souvent de la présence de vers 
d a n s l ' intestin. Vous pouvez e n débar­
rasser votre e n f a n t radicalement en un 
Jour : donnez-lui du Vermifuge-Poudre-
Fernand. La boite 4 frs, d a n s toutes 
tes Pharmacies et à Lille. Phle Soyer ; 
à Tourcoing, Phie Masclef : à Avion, 
Phie Guilbert ; à Blanc-Misseron, Phie 
Delcambre ; à Carvin, Phie Dache-
ville ; à Denain , Phie Durceulx ; à Gre-
nay, P h i e Saudemont ; r La Gorgue, 
Ph ie Haquette ; à Lannoy. Phie Benoit ; 
à Valenciennes , Ph ie Sa iengro ; à Wa-
lincourt, Ph ie Marquiet ; à Ra i smes . 
Phie Nihous. 

OFFICE DÉPARTEMENTAL 

DES PUPILLES DE LA NATION 

DU NORD 

Réunion du Conseil 
d'administration 

ON PLACEMENT SERIEUX 
Avant de confier votre avoir, rensei­

gnez-vous de l'usage qui en sera fait e n ­
suite, et n'hésitez pas à rendre visite. 
ou dsmandei notice gratuite au Créait 
d Escompte du Nord. 123 bis rue Natio­
nale. Lille. Tel : 19.86. 

Cet important établissement reçoit 
des dépôts de fonds et accorde ut: Inté­
rêt de S à IS %. 

Cet argent est ensuite prête, entra 
Le Conseil d'administration d e l'Office 1 000 et 5 000 trancs.a des fonctionnaire» 

Départemental des Pupilles de la Nation I momentanément gênés, offrant trute» 
du Nord s'est réuni vendredi, à 14 h. 30. garanties sur leur traitement, 
à la Préfecture C e genre de prêt reconnu légal par «s 

• j * - _ - »» •,OT,°r„< , loi du 4 AoUt 1930 est très régulier e». La séance est présidée par M Armand e x j s l e d m e •=» 
Guil lon, Préfet du Nord. Président du , C e p l ^ m e M e s t u n ! s m t t d n y n o t i i e -
Consell d'administration assisté de M. q i | e s u r , e n U „ n constitue t* •» •* • 
Cassel, secrétaire gênerai de 1 Office De- ; i , , , , , M f . n t M i soe 
parlementai . 

M. le Préfet expose que c'est la pre­
mière fois que le Conseil d'administra­
tion de l'Office Départemental des Pu­
pilles de la Nat ion se réunit depuis la 
fusion de s Offices- Il soumet à l'appro­
bation de l'assemblée le procès-verbal de 
la réunion du 15 novembre 1934 qui est 
adopté ainsi que le compte rendu des 
travaux de l'Office pendant l 'année 1934 
Ce compte rendu a été présenté par M. 
le Docteur Arquembourg. président de la 
Sect ion permanente et qui montre en 
même temps l'activité des sect ions spé­
cial isées et les résultats obtenus à la 
grande sat isfact ion de" tous. M. Desor 
baix s'est fait l'interprète de .ses camara 
des de l'Union des Mutilés de Valen 

SERVICE D'AUTOBUS 
ROUBAIX-LILLE-BERCK-PLAGE 

Il est rappelé à l'occasion des fêtes 
de la Pentecôte que le service d'autobus-
express. Roubaix-Lille-Berck, par Béthu-
ne. Samt-Pol . Hesdin. fonct ionne régu­
l ièrement avec deux horaires quotidiens 
en chaque sens. Les personnes à desti­
nat ion d i s localités des régions de St-
Pol, Hesdin et Montreuil. sont assurées 
de trouver de s correspondances d a n s 
chacune de ces villes 

L'approche de la saison a m e n é de plus 
en plus l'affluence des voyageurs qic 
trouvent très pratique ce service oirect 

c iennes pour adresser e n leur n o m des met tent en relation nos villes d u Usai 
fél icitations à la Sect ion permanente a v e c l e s p l a g e s d e l a Manche, 
pour son act ion au cours de 1 année . 

LÀ FOIRE COMMERCIALE 
DE DOUAI 

A l'occasion de la Foire Commerciale 
de Douai qui doit avoir lieu d u 7 au 
17 juin 1936. la Cie du Chemin de fer 
du Nord a décidé d'accorder les 9. 10. 
13, 15 et 16 Juin, des billets valables 
un jour et comportant une réduction de 
40 % aux voyageurs qui emprunteront 
les tra ins au départ de l'une des gares 
s i tuées dans le circuit ci-après : 

Bé thune , Lens, Arras, Douai, Cambrai. 
Valenciennes , Sa int -Amand Orchies, 
Lille, Don-Sainghin , Béthune . 

Pour tous rense ignements , s'adresser 
aux gares intéressées . 

LE CONGRÈS NATIONAL 
DES MÉDAILLÉS MILITAIRES 
Hier, à 8 h. 30, a eu lieu à Lyon, au 

Palais de la Mutual i té , l 'assemblée plé-
nièr'e du Congrès Nat ional de s Médail­
lés mil itaires, sous la présidence de 
M. Moussât , du Conseil Central, qui a 
sanct ionné les décis ions prises la veille 
par les diverses sous-commissions. 

A 11 heures, les congress is tes ont été 
reçus à l'Hôtel de Ville. 

SE DESALTERER 
et garder la boucha fraî­

che et humide pendant 
l'été, rien n'est supérieur 

à quelques gouttes 

D'ANTÉSITE 
dans un grand verre 
d'eau. 3 0 années d'ex­
périences le confirment. 

1* flocon 4 et S fr. Pharmac, EpicOrog., Herb, 

sua 
COMITÉ DE PATRONAGE 

DES H. B. M. DU NORD 
Le Comité de patronage des habita­

t ions a bon marché et de la prévoyance 
sociale du département du Nord s'est 
réuni samedi , à la Préfecture, sous la 
présidence de M. Davaine, vice-président 
du Conseil général , président du Comité. 

L'assemblée a pris ac te de s c o m m u ­
nicat ions concernant , d'une part, la 
collaboration demandée au Comité pour 
l'application de la loi du 2 août 1932 
faci l i tant la construction de locaux à 
usage artisanal, d'autre part, les maxi-
m a applicables à présent aux H. B. M. 
à édifier dans le département . 

Le Comité a émis un av is sur la de­
m a n d e de la Société d'H. • B. M. de 
Flers-en-Escrebieux tendant à obtenir 

DOMESTIQUES DE CULTURE 
ET APPRENTIS 

L'Assistance Publique du Nord dispose, 
soit d a n s son dépôt central. 5, rue d'Es-
quermes, Lille, so i t d a n s ses agences 
d'Avesnes, Cambrai et Hazebrouck. d'un 
certain nombre de garçons de 13 à 21 
ans , aptes à tous travaux e n rapport 
avec leur âge . n o t a m m e n t à ceux des 
champs , de la ferme, de l'artisanat ru­
ral, etc.. . 

L'attent ion des employeurs est appe­
lée sur ce t te main-d'œuvre qui offre des 
avantages tout particuliers, e n raison 
n o t a m m e n t de la surveil lance assidue à 
laquelle elle est soumise de la part de 
l'Administration, de l' instruction e t des 
bons principes qu'elle a reçus. 

Les gages , qu dépendent de la force 
et des aptitudes du sujet , o n t été récem­
m e n t révisés et mi s en harmonie avec 
le coût de la vie et les c irconstances lo­
cales. Ils sont, sauf cas particuliers, 
f ixés pour une année et payables à 
terme échu seulement . Les sujets ne 
convenant pas peuvent être échangés 
s a n s difficultés. 

pour 
dernière 

I l es t rendu compte au Conseil d'admi- ! 
nistrat ion du fonct ionnement de la Sec­
tion permanente depuis la dernière séan­
ce plenlère, au lendemain de l'installa­
t ion des services à l'Annexe de la Pré­
fecture, près des bureaux de l'Office Dé­
partemental des Mutilés, Combattants et 
Victimes de la guerre. 

Deux décrets , en date des 2 et 31 Jan­
vier 1935 o n t fixé les condit ions dans 
lesquelles devait s'effectuer la fusion 
Les assemblées cont inuent à fonctionner 
c o m m e précédemment , le Préfet est or­
donnateur des dépenses . 

Par décret en date du 31 janvier 1935. 
M. Cassel, secrétaire général de l'Office 
Départemental des Mutilés. Combattants 
et Vict imes de la guerre est n o m m é se­
crétaire général de l'Office unique. M 
Marzon. secrétaire général de l'Office 
Départemental des Pupil les de la Nation 
de la Vienne a été n o m m é secrétaire 
adjoint d e l'Office d u Nord par arrêté 
du 30 mars dernier. 

Le budget primitif de 1935 a é té arrêté 
par M. le Ministre des Pens ions à 
3-551.060 fr. I l convient d e noter que le 
Conseil général a accordé une subven­
t ion à l'Office, que les communes ont 
éga lement renouvelé leur appui financier 
et que quelques dons sont parvenus. 

Le Conseil d'administration est appelé 
ensui te à s tatuer sur les comptes de 
tutelle présentés par le tuteur délégué de 
l'Office qui fournit toutes expl icat ions 
utiles. 

Les Colonies de vacances sont en par-

Srm Cors..... 
r»mp*chalent à être bien cbouieée. I 

• op I 

-fj 95 

3a douîsMir a disparu, ta coquentart* SJBJI Mttvtalln» 

R A D I E U X 

O ù aller aujourd'hui ? AU ROBIN-
SON LACTELLA où vous passerez une 
agréable après-midi. 102 

PRIX OFFICIEL DE LA VIANDE 
Voici le tableau indicatif des prix de 

vente au détail de la viande de bœuf, 
applicables dans le département du 
Nord à partir d u 3 Juta (en Ire et 2e 
qualité) : 

Prix d'achat (au kilogramme), 7 fr. et 
4.75 : Prix de vente maxtma au détail 
(ces prix peuvent toutefois être majorés 
de 0 fr. 25 au kilogramme dans les villes 
où existe un octroi) : Filet, 22.25 et 
17 fr.; Rumsteack (aloyau, contrefllet) 
18 fr. et 14 fr.; Levée ou quart, gros 
flanchet, boule bifteacks, badart ou tran­
che grasse, entrecôtes, 17 fr. et 12.50 
Bavette d'aloyau, 16.25 et 13 fr.; Hampe 
ou entrechalr, 14,50 et 11,25 ; Carbona-
des. 9,50 et 7,25 ; Rognons de chair, 
13,50 et 10.75 ; Épaule sans os, 12,25 et 
9,50 ; Nœud du roi (gite à la noix) pièce 
à queue, carotte (aiguillette, baronne) 
10,60 et 7.75 ; Épaisse raccourse, dessus 
de côtes, atteinte (3 côtes) , 9 fr. et 6.75 
Épais flanchet, 8 fr. et 6,75 ; Jarret, poi­
trine, plat de côtes, mince raccourse, 
crolsure. collier, jumeaux d'épaule, 6,25 
et 4.60 ; Graisses. 6 fr. ; Os. 0.65. 

La fiche délivrée à l'acheteur, confor 
m i m e n t à l'arrêté préfectoral du 7 n o ­
vembre 1931 lui permet d'exercer un con> 
trôle, cette fiche indiquant la désigna 
toln exacte d u morceau, la qualité, li 
poids, le prix de vente à l'unité et la 
somme due. 

tie organisées et les premiers départs | tente réunion. 

AU COMITE REGIONAL 
DES HUISSIERS DU NORD 

ET DU PAS-DE-CALAIS 
IL SE TIENDRA AUJOURD'HUI 

A A R R A S 
Il est rappelé qeu l'assemblée générale 

des Huissiers du ressort de la Cour d'Ap­
pel de Douai, aura lieu, ce d imanche , 
deux juin, à 10 h. 30, au Palais de Jus­
tice d Arras, sous la présidence de M» 
Duprez de Saint-Pol-sur-Ternoise, m e m ­
bre du Comité Central des Huissiers de 
France, assisté de M» Delsaux, huissier, 
à Pont-Paverger. secrétaire du Comité 
central. 

Le bureau compte sur l'union e t l a 
bonne coniraternite pour que les con­
frères assistent nombreux à cet te impor-

auron t l ieu le 15 juin prochain 
Il a été prononcé 192 adoptions au 

cours de l 'année dernière et l'effectif des 
Pupil les de la Nation est de 10.650 au 
1er janvier 1935. 

Diverses init iatives ont été prises par 
l'Office National , n o t a m m e n t e n faveur 
de ceux at te ints d'infirmités incurables, 
e n vue de leur admiss ion d a n s une mai­
son spéciale près d'Aix-en-Provence. 

Le Sanator ium de Kerpape-en-Ploer-
meur (Morbihan) est en mesure de rece­
voir un assez grand nombre de Pupil les I 
de la Nat ion at te ints de la tuberculose ; 
de même, les Préventoria de Saint-
Laurent-en-Plérin (Côtes-du-Nord) et 
d'Andernos-les-Balns (Gironde) subven­
t ionnés par l'Office Nat ional qui dispo­
sent du nombre de lits nécessaires. 

En ce qui concerne les subvent ions 
d'établissement, aucune décis ion n'a été 
prise depuis le 15 juin 1933, de nouvel les 
disposit ions sont envisagées et entreront 
en applicat ion prochainement . 

Il est recommandé aux famil les de 
faire parvenir l es d e m a n d e s de subven­
t ions pour études dès la fin de l 'année 
scolaire, ou immédia tement après les 
e x a m e n s de Ire ou de 2e série. En ce 
qui concerne les études supérieures, les 
dossiers doivent être établ is le 15 sep­
tembre ou le 15 novembre suivant le cas. 
Les d e m a n d e s tardives risqueront de 
compromettre les intérêts des postulants . 

Enfin, l e Conseil d'administration est 
appelé à statuer sur un certain nombre 
de demandes de dégrèvements de parti­
cipation des famil les et sur des appels 
formés contre des décis ions de la Sec­
tion permanente . 

Le Conseil d'administration sera ap­
pelé prochainement à se réunir à nou­
veau pour statuer sur le Compte admi­
nistratif d e 1934 et le projet de Budget 
supplémentaire de 1935. 

U n déjeuner aura lieu à l'issue de l'as­
semblée générale, prière d'adresser d'ur­
gence les adhésions a M« Vaquette. huis ­
sier, à Arras. 

Au ROBINSON LACTELLA, cure d e 
plein air. Jeux d é n i a n t s , goûters cham­
pêtres. 102 

LA SANTÉ 
DU ROI D'ANGLETERRE 

CAISSE INTERCOMMUNALE 
DES RETRAITES DU NORD 

Le Conseil d'Administration de la Cais­
se des Retraites est composé de membres 
de droits et d'administrateurs élus. Le 
renouvellement du mandat des membre» 
élu» a Heu en 1935. 

Les candidatures sont reçues S la Pré­
fecture au Service administratif de 1» 
Caisse Intercommunale des retraitas. 

Le scrutin est ouvert du 8 au 11 juin, 
date à laquelle devront parvenir les suf­
frages. Le dépomllement aura Heu le 13 
Juin, à la Préfecture. 

Les instructions pour le premier tour 
seront accompagnées de la liste de* can­
didatures qui doivent parvenir avant le 
4 Juin 1935. 

Les administrateurs seront élu» à la ma­
jorité absolue des suffrages exprimés. 

PERNOD FILS 
P A R I S - P O N T A R L I f R 

B I B L I O G R A P H I E 

La trafique aventure de Mise Snerwood 
i>- Maurice Dafcekra- — Chez les Bulgares, 
le Henry Laporte. — il pleut sur la Mer 
i Alain serdae — Arthur Rimbaud en Ethlo-
i de Jean-Mine Carré. — Lettres inédites 
1.Arthur Rimbaud. — Souvenirs d'un monde 
i roulé, de Clare Shérttfan. — Le budget et 

Londres, 1". — Le roi souffre actuelle- ''- . S " 1 ] * * .p.!'î"t",?„-i1,' " * î ? ' , S ; ' i ! c . - — 
ment d'un léger refroidissement. Les me- ^ ^ X ' ^ J S ^ L ^ - S l i : ^ 
decins lui ont conseil le de garder la | ,,,,,,„ d'Henry sorde .u . - Le» C O I U M » 
Chambre. taires. 

N'oubliez pas ^ ^ ^ — vous faites du bien 
quen buvant<&* -,-. V A * » / > J i W1 a?°He.efkomac,a 
mon exauise l ^ e g f e ^ l f V v ^ V l f l y » C votre foie, a vos reins 
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bicarbonate de soucie.chlorure de magne5ium,de sodium.ete 

FECILLETOX DU 2 JUIN 1935. — N» « 

PAR PAUL ROUGET 

I! aperçut auss i Claudette aont le vi­
dage éta i t grave, voilé, eût-on dit d'une 
secrète, d'une profonde mélancolie . 

La lorgnette tremblait entre les doigts 
du jeune h o m m e 

U n Instant il res ta là. s a n s pensée, 
s a n s réflexion, absorbé tout entier dans 
cet te vision délicieuse. 

Pris d'un vertige... d'une griserie qui 
faisait naitre e n lui un frisson... un 
frisson d'amour éperdu.. . 

C'était tout le passé qui renaissait 
brusquement. 

... Tout ce qu'il avait espért. . . e t aussi 
tout ce qu'il ava i t souffert. 

— C o m m e el le es t belle 1 a h ! comme 
elle est belle 1 murmurait-i l . 

Et sur son visage.. . sur son visage sou­
dain transfiguré.... sur son visage illu­
miné , une extase profonde, une extase 
presque divine t e reflétait . 

Oui. pour un instant il oubliait la rai­
son de sa présence à cet endroit. 

Mais un soupir, brusquement, vint 
à ses lèvres. 

Son visage c h a n g e a d'expression. 
Par le rectangle sombre de la porte 

ouverte, c o m m e elles étaient apparues 
tout à l'heure, les deux f e m m e s venaient 
de disparaître 

Elles é ta ient rentrées à l'Intérieur du 
chalet. 

Pierre remit la lorgnette d a n s l'etul. 
Ses lèvres tremblaient encore. 
Seulement alors H retombait du Joli 

rêve que pendant quelques secondes il 
venait de faire. 

Il retombait d a n s la triste réalité 
Et il se disait : 
— Marc a m e n t i . . Marc a menti . 
M n'en pouvait plus douter mainte­

nant. 
La directrice n'était pas souffrante , 

comme son fils l'avait prétendu. 

...Cette maladie avai t été Inventée... 
avait é té prétextée pour empêcher la 
visite de Pierre au Chalet bleu. 

Et c'était m a d a m e Harley qui l'avait 
voulu. 

... Madame Harley qui n'avait pas dé­
sarmé. 

... Madame Harley qui condamnai t son 
seuil au malheureux. 

Oui. Pierre devait chasser toute espé­
rance. 

Jamai s Claudette ne serait & lui. 
Maintenant c'était fini. 
Et il regardait encore désespérément. , 

là-bas vers )e chalet.. . il regardait ce 
petit rectangle sombre derrière lequel 
tout à l'heure, la Jolie vision s'était éva­
nouie. 

...Il regardait cette porte inexorable­
ment close pour lui. 

Puis tout à coup il eut un geste . 
S e s épaules , qui s'étaient voûtées , s e 

redressèrent. 
Il passa la main sur ses yeux... ses 

doigts écrasèrent deux larmes à ses 
paupières. 

— Allons, assez de faiblesse ! mur-
mura-t-il. 

Brusquement . 11 se retourna.. . Et, 
s a n s un regard en arrière, revenant sta­
se s pas, il s'enfonça d a n s la forêt blan­
che et si lencieuse. 

Il comprenait à présent c e qui s'était 
passé. 

Marc, dès son retour, avait fait part 
à sa mère de sa rencontre avec lui, 
Pierre. Il lui avait annoncé le désir de 
celui-ci de venir présenter ses homma­

ges aux hôtesses du Chalet bleu... Et, 
tout de suite, madame Harley s'y était 
opposée. Tout de suite elle avait dit à 
s o n fils qu'elle n'autorisait pas cet te 
visite. 

Et c'était alors que Marc étai t des­
cendu à Lucerne et qu'il avait fai t à 
Pierre cet te visite à l'hôtel... si brève... 
et au cours de laquelle il avait eu ce t te 
attitude.. . étrange.. . cet te a t t i tude que 
le fils de la créole s'expliquait seule­
m e n t à présent. 

Non. . . il n'y avait plus d'espoir à 
' jnserver . 

— C'est dans le travail, murmurait-
il encore... c'est d a n s le travail seul 
qu'il faut désormais chercher la conso­
lation e t l'oubli. 

Il s> demanda un instant s'il ne de­
vait pas repartir auss i tôt à Saint-Ra­
phaël, renoncer pour cet te année au 
voyage d'Engelberg. 

Mais il se répéta : 
— Assez de faiblesse \ 

Il voulait être fort... tr iompher de 
l'atroce douleur, qui, bien plus violem­
m e n t encore qu'autrefois, tenail lait son 
cœur. 

D a n s laprt':»midi. il prenait à l'em­
barcadère d'Alpnach le bateau de 
S ians tadt et le soir il arrivait à Engel-
bérg. 

Et. c o m m e l'année d'avant, aux ro­
chers de Naye, il se livra avec fougue, 
avec une sorte de frénésie, à son sport 
favori. 

Quelques jeunes Américains, de s An­
glais auss i é ta ient là. 

Pierre les é tonna tous par sa har- \ 
diesse . qui devenait par i n s t a n t s de la 
témérité.. . une témérité f o l l e -

Sur des pentes où personnes n'osait 
s aventurer, lui s'en allait froidement, 
très ca lme, très résolu. 

Parfois, lorsqu'il côtoyait de s abî­
mes. . . lorsque le danger é ta i t là. tout 
proche, imminent , sur ses lèvres gl is­
sa i t un sourire, un sourire stoïque.. . u n 
sourire é trangement douloureux aussi. 

Ceux qui, de loin, lorgnettes braquées, 
suivaient ses gl issades vert ig ineuses à 
travers ce tragique paysage.songeaient : 

— C'est fou ! 
Et par ins tants : 
— Mais ce garçon a donc Juré de se 

tuer ! 
La mort cependant ne l'atteignit pas. 
Il la défiait peut-être. 
Elle recula d e v a n t lui. 

A l'hôtel, il se tenait à l'écart. 
Poli, d'une correction parfaite, il re­

poussa toutes avances. . . toutes relations 
qui eussent pu venir à lui. 

On se disait : 

— Ce Jeune h o m m e vient d'être 
éprouvé par un grand chagr in . 

Et on le plaignait . 
S a froideur, visiblement, n'était pas 

du dédain. 
Il restai t sympathique . 
. . .Enigmatlque aussi . 
Quinze jours plus tard, il quittait En. 

gelberg pour regagner Saint-Raphaël . 
Il résolut de ne pas repasser par Lu-

cerne. 

Il pouvait , de Stanstadt , par une cor­
respondance de bateaux, gagner Flue-
len où il prendrait le train du Saint-
Gothard. 

A l'arrière du bateau qui gl issait len­
t e m e n t à l a surface d u lac, d'un vert 
glauque et brouillé ce jour-là, bravant 
le vent froid qui lui cinglait le visage, 
le jeune h o m m e resta longtemps debout 
à regarder les coteaux d u Sonnenberg 
encore tout blancs de neige et qui s'ef­
façaient peu à peu à l'horizon. 

Il é ta i t pâle, mai s très maître de lui. 
U n e résolution bien arrêtée s e l isait a u 
fond de ses yeux noirs. 

U al lait expliquer à sa mère, dès son 
retour, c e qu'il avait décidé. . . 

Ce qui... 11 l'espérait du moins.. . atté­
nuerai t un peu sa peine... e t l 'amène­
rait, p lus tard.. . a h ! beaucoup plus 
tard, hélas ! . . e t si Dieu le voulait... 
à l'oubli 

Au Chalet bleu. Marc achevait son 
congé. 

Ni lui ni Christ lane n'avaient expli­
qué à Claudette la raison qui avait em­
pêché Pierre Marquisat de tenir la pro­
messe faite par lui à Marc. 

Durant l'après-midi d u jour où le 
jeune h o m m e devait venir, e n dépit de 
tous s e s efforts pour sembler ca lme et 
indifférente, la jeune fille parut ner­
veuse 

Elle allait e t venait à travers la mai­
son, ne pouvait rester e n place. 

Des pâleurs et des rougeurs tour à 
tour couraient sur ses joues. 

Quand le soir tomba, el le descendit 
d a n s le bureau où son frère e t s a mère 
se tenaient . 

I l s causa ient à mi-voix.. . Quand e l le 
apparut, ils se turent. 

U n ins tant plus tard. Christ lane (Ut 
nég l igemment : 

— A propos. Marc, t o n a m i Pierre 
Marquisat n'est pas venu t... 

— Tiens , c'est vrai. 
Marc ajoutait : 
— Comme il part demain pour En-

gelberg... nous ne le verrons plus. 
D a n s l'ombre .. du côté où se tena i t 

la jeune fille, on entendi t un soupir. 
Mais Claudette ne parla pas . 
Christ lane disait encore : 

— Ce Jeune homme, hier, t'a*»it, par 
pure politesse, mani fes té l e dés ir d e 
nous revoir... La vérité, c'est qu'il y a 
longtemps que nous ét ions, toi c o m m e 
nous, oubliés de lui. 

Et. avec un sourire mélancolique, 
Marc, d'une voi « qui n'était pas bien a s ­
surée., pas maîtresse d'elle-même. Mare 
concluait : 

— Tu as peut-être raison, mère. 
Christ lane corrigea : 

— Je n'ai pas « peut-être » ra i son . 
J'ai cer ta inement raison. 

Dans l'ombre, Claudette 
veau soupir. 

Et le si lence pesa. 

eu t un nou-

(A tuimj. 


